
LEÇON 6                                                                                                                        
4 – 10 février 

 
 

UNE VIE SANCTIFIÉE 
 
 
 
 
SABBAT APRÈS-MIDI 
 

 
Étude de la semaine                                                                                           

1 P 1.14-16; Es 6.3; He 12.14; 1 Co 6.11; 1 Tm 1.8; Ps 15.1, 2. 
 
 

Verset à mémoriser                                                                                 
« Que le Dieu de paix vous consacre lui-même tout entiers: que tout votre être,  

l’esprit, l’âme et le corps, soit gardé irréprochable pour l’avènement  
de notre Seigneur Jésus-Christ! » 

(1 Thessaloniciens 5.23) 
 
On peut facilement devenir insensible à la sainteté de Dieu et ne pas faire grand cas de la franche haine 
que Dieu éprouve envers le péché et le mal.  
 
Pourtant, la sainteté est un thème crucial dans la Bible. La poursuite de la sainteté, c’est-à-dire chercher 
à devenir aimant et pur comme Jésus, devrait être une priorité pour chaque chrétien. Le genre d’attitude 
qui dit « Je suis plus saint que toi » nous révolte à juste titre. Mais en même temps, nous pouvons 
facilement oublier ce que signifie vivre une vie pure et sanctifiée.  
 
L’amour de Dieu et sa sainteté ne vont pas l’un sans l’autre. Sans la sainteté de Dieu, son amour 
risquerait d’être purement sentimental. Sans son amour, la sainteté de Dieu serait austère et 
inaccessible. Les deux attributs, son amour et sa sainteté, sont l’essence même de sa nature.  
Le Saint-Esprit est intimement lie à notre quête de la sainteté. Après tout, son nom est le Saint-Esprit 
et il est appelé « l’Esprit de sainteté » (Rm 1.4). Son nom nous rappelle que Dieu est saint et qu’il 
aspire à transformer des pécheurs à l’image de sa propre sainteté.  
 
Cette semaine, nous examinerons ce que signifie être saint et mener une vie sainte. 
 

 
Etudiez la leçon de cette pour le sabbat 11 février. 

 
  

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 



DIMANCHE 5 février, 2017   
 
 
 

La sainteté de Dieu 
  
 
Lisez 1 Pierre 1.14-16. Pourquoi la suprême motivation pour la sainteté est-elle la réalité de 
Dieu lui-même? Qu’est-ce qui vous motive à vivre une vie sainte? Que signifie « Dieu est 
saint »? 
 
On met souvent en avant l’amour de Dieu tout en ignorant sa sainteté. Certes, Dieu est amour, mais 
l’idée de sainteté est plus souvent associée au nom de Dieu dans la Bible que n’importe quel attribut 
(Ps 89.18; Es 40.25; Jr 51.5; Ez 39.7; Ap 4.8). La sainteté décrit la pureté et la perfection morale de 
sa nature. La sainteté de Dieu signifie qu’Il est parfaitement bon et complétement affranchi du mal. La 
sainteté de Dieu, c’est la perfection de tous ses autres attributs.  
 
Si Dieu possédait l’omnipotence (puissance infinie), l’omniscience (la connaissance totale) et 
l’omniprésence (il est partout présent), mais qu’il n’avait pas de sainteté parfaite, ii serait une puissance 
dont on pourrait à juste titre avoir peur. Mais il est un Dieu que nous devons aimer. Sa puissance est 
une puissance sainte. Sa miséricorde est une miséricorde sainte. Sa sagesse est une sagesse sainte, et 
son amour est saint. En ce sens, la sainteté est le terme le plus intimement divin de tous, car il est lie 
à la nature même de Dieu. Nier la pureté de la sainteté de Dieu est peut pire que nier son existence. 
Dans un cas, c’est le rendre inexistant, dans l’autre, de faire de lui un dieu déplaisant, voire détestable. 
La sainteté de Dieu signifie qu’il est séparé du péché, et entièrement voue à rechercher le bien qu’il 
incarne. Autrement dit la sainteté dénote une qualité relationnelle aussi bien qu’une qualité morale. Elle 
inclut la séparation d’avec le péché et une complète dévotion à la gloire de Dieu.  
 
Dans Esaïe 6.3 et Apocalypse 4.8, Dieu est décrit comme « Saint, saint, saint » Quand les écrivains 
bibliques voulaient souligner quelque chose d’important, ils répétaient le mot afin d’attirer notre 
attention sur ce qu’ils disaient. Jésus attire notre attention sur des déclarations importantes en répétant 
les mots « en vérité, en vérité » (Jn 5.24; 6.47, etc.), ou « Jérusalem, Jérusalem » (Mt 23.37), ou 
en appelant quelqu’un, comme « Marthe, Marthe » (Lc 10.41). De tous ses attributs, seule la sainteté 
de Dieu est mentionnée trois fois de suite. Cela indique quelque chose de la plus haute importance. Oui, 
la nature de Dieu est sainte. Ii est pur et bon.  
 
Auriez-vous peur, et à juste titre, si notre Dieu et Créateur tout-puissant n’était pas saint et 
aimant ? 
Ne devons-nous pas être reconnaissants que Dieu soit tel qu’il est ? 
  
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 



Lundi 6 février, 2017 
 
 

La nature de la sainteté 
 
 
« Plus vous vous approchez de Jésus, plus vous vous rendez compte de vos lacunes: car votre vision 
spirituelle sera plus claire, et vos imperfections offriront un contraste de plus en plus frappant avec la 
perfection de sa nature. C’est la preuve que les charmes de Satan ont perdu leur puissance, et que 
l’influence vivifiante de l’esprit de Dieu vous rire de votre léthargie »29  
 
Lisez Ephésiens 1.4 ; 5.25-27 et Hébreux 12.14. Quel est l’objectif de Dieu tout son peuple et 
pour l’église ? 
 
La sainteté est à la fois le don de Dieu et son commandement. Nous devons donc prier pour cela, et 
chercher à la manifester chaque jour. La sainteté est le fruit de l’Esprit, manifesté dans nos vies alors 
que nous marchons selon l’Esprit avec Christ chaque jour (Ga 5.16, 22,25). La sainteté, en un mot, c’est 
« ressembler à Christ ». Cela signifie appartenir à Jésus et vivre comme son enfant, dans une obéissance 
d’amour et dans l’engagement, en se conformant de plus en plus à ressemblance. Le sens fondamental 
associé à la notion de sainteté est celui d’un état séparé, d’être mis à part pour un service particulier 
pour Dieu. D’autre part, la sainteté signifie également une qualité intrinsèque morale et spirituelle, c’est-
à-dire celle d’être juste et pur devant Dieu. Les deux aspects sont inséparables.  
 
Dans le Nouveau Testament, les croyants sont appelés saints à cause de leur relation unique avec Jésus, 
qui les met à part pour un but particulier. Etre saints ne les rend pas parfaits éthiquement, ni sans 
péché, mais cela les change à tel point qu’ils peuvent commencer à mener un mode de vie pur et saint 
(comparez avec 1 Corinthiens 1.2 quand Paul appelle les corinthiens « les saints », bien qu’ils ne soient 
ni parfaits ni sans péché). Les croyants sont mis en garde: ils doivent poursuivre la sainteté, sans 
laquelle personne ne verra le Seigneur (He 12.14). Dieu accepte parfaitement chaque croyant dès le 
départ, mais notre croissance en sanctification est le processus d’une vie, qui a toujours besoin de se 
développer afin que nous soyons de plus en plus transformés à l’image sans tache de celui qui nous a 
sauvés.  
  
Il y a comme une tension entre être saint tout en devant pour suivre la sainteté. En quoi notre 
poursuite de la sainteté sera-t-elle différente si nous savons que nous appartenons déjà à 
Dieu, et que nous sommes acceptés en lui grâce au sacrifice que Jésus a fait pour nous. 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 



Mardi 7 février, 2017 
 

 

Source de sanctification 
 
 
Que nous indiquent 1 Corinthiens 6.11; Tite 3.5 et Hébreux 13.12 sur la sanctification par la foi ? 
 
Notre sanctification s’accomplit par la foi (He 11.6), par la puissance du Saint-Esprit (2 th 2.13 : 1 P 
1.2). L’apôtre  Paul écrit : « Mais vous avez été lavés, vous avez été consacrés, vous avez justifiés par 
le nom du Seigneur Jésus-Christ et par l’Esprit de notre Dieu » (1 Co 6.11). Jésus produit en nous une 
croissance de toute une vie, qui produit le fruit de l’Esprit en nous. Le fait que nous soyons changés à 
sa ressemblance est l’œuvre du Seigneur, qui est l’Esprit » (2 Co 3.18).  
 
Lisez Ga 5.16, 17. Que nous dit Paul dans ces versets?  
 
Lisez Galates 5.16, 17. Que nous dit Paul dans ces versets?  
 
Une bataille fait rage en chaque croyant. La tension que nous connaissons tous vient que le péché habite 
en nous (RM 7.20). L’apôtre Paul connaissait bien cette lutte quand il a déclaré vers la fin de sa vie: « 
En ce qui me concerne, mes frères, je n’estime pas moi-même l’avoir déjà saisi ; mais une seule chose 
compte : oubliant ce qui est en arrière et tendant vers ce qui est en avant, je cours vers le but pour 
obtenir le prix de l’appel céleste de Dieu en Jésus-Christ » (Ph 3.13, 14).  
 
Lisez Hébreux 12.1, 2. Quel est ce combat de la foi que nous devons mener contre le péché?  
 
La bataille que nous sommes appelés à mener, c’est d’avoir « les regards fixés sur celui qui est 
l’initiateur de la foi et qui la mène à son accomplissement, Jésus » (He 12.2, B). Trop souvent, 
nous sommes égocentriques dans notre religion. Nous nous focalisons trop sur nos victoires et sur nos 
défaites plutôt que sur Dieu, qui seul peut nous donner la victoire sur le péché. Quand le Saint-Esprit 
nous aide à regarder à Jésus, le péché n’a plus aucun attrait pour nous, et tout ce qui nous engloutit si 
facilement est mis de côté (He 12.1). Mais quand nous nous focalisons sur nos péchés et nos 
manquements, nous regardons à nous-mêmes et non à Jésus. Cela a pour conséquence des défaites 
faciles, car en regardant à nos échecs, nous pouvons facilement nous décourager. Mais en regardant à 
Jésus, nous sommes encouragés et nous pouvons vivre victorieusement.  
 
Imaginez que quelqu’un vous demande : « Comment avoir cette victoire sur le péché qui est 
promis dans la Bible ? ». Quelle serait votre réponse et pourquoi ? 
Préparez votre réponse pour sabbat. 
   

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 



MERCREDI 8 février  

La sainteté est la loi de Dieu 
 
 
Nous savons que Dieu nous appelle à garder sa loi. Une question se pose cependant: celle de savoir 
pourquoi nous devons garder sa loi si nous ne pouvons pas être sauvés par cette loi. On trouve la 
réponse à cette question dans la notion de sainteté.  
 
Lisez Romains 7.12 et 1 Timothée 1.8. Quels attributs Paul mentionne-t-il pour décrire la loi ? 
En quoi la loi reflète-t-elle le caractère de Dieu ?                                                                                                      
 
La loi est sainte, juste et bonne. Ces trois attributs désignent de manière appropriée Dieu lui-même. 
Ainsi, la loi est une expression du caractère de Dieu.  
 
Vivre une vie remplie de l’Esprit signifie que nous vivons conformément à la loi de Dieu. La loi est la 
règle immuable de sa sainteté. La norme qu’établit la loi ne change pas plus que Dieu lui-même ne 
change. Jésus a affirmé que la loi n’est pas abolie, mais que chaque partie doit en être accomplie (Mt 
5.17-19). Garder la loi, ce n’est pas du légalisme. C’est de la fidélité. La loi ne nous sauve pas. Elle ne 
le pourra jamais. La loi n’est jamais un chemin vers le salut. C’est plutôt le chemin des sauvés. La loi, 
pour ainsi dire, est la chaussure dans laquelle notre amour marche et s’exprime. C’est pourquoi Jésus 
pouvait dire d’une manière tout à fait frappante : « En raison des progrès de l’iniquité, l’amour du 
plus grand nombre se refroidira » (Mt 24.12, Colombe). L’amour s’atténue quand la loi n’est pas 
appréciée à sa juste valeur.  
 
Lisez Romains 13.10 et Matthieu 22.37-40. Pourquoi l’amour est-il l’accomplissement de la loi ?  
 
Tandis que la règle et la norme de la sainteté, c’est la loi de Dieu, le cœur de sa sainteté, c’est l’amour. 
L’amour est la réponse au plan du salut de Dieu, et il se manifeste dans la fidélité. On ne peut pas être 
un bon disciple de Jésus sans être un observateur consciencieux et aimant de la loi. Il est possible de 
garder la lettre de la loi sans amour, mais en revanche, il n’est pas possible de faire preuve d’un véritable 
amour sans garder la loi. Le véritable amour désire être fidèle. L’amour n’abolit pas la loi. Il l’accomplit.  
 
Pourquoi la loi est-elle une expression de l’amour de Dieu envers nous ? 
En quoi l’amour et l’obéissance sont-ils liés ? 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 



JEUDI 9 février 
 

 
Poursuivre la sainteté 

 
 
Lisez Psaume 15.1, 2; Éphésiens 4.22 -24 et 2 Timothée 2.21. Que nous enseignent ces versets 
sur la sainteté?  
 
La sainteté, c’est la condition préalable pour jouir du bonheur de la communion avec Dieu. C’est la 
condition préalable à notre utilité pour Dieu. Nous savons combien ce proverbe est vrai : « Sème une 
action, récolte une habitude; sème une habitude, récolte un caractère ». Et nous pourrions ajouter: « 
Notre caractère, c’est notre destinée ». La seule chose que nous emporterons avec nous au ciel, c’est 
notre caractère. Développer de nouvelles habitudes et de nouveaux caractères, cependant, ce n’est pas 
de l’auto-sanctification au moyen de nos propres efforts. Forger des habitudes, c’est de cette manière 
que l’Esprit procède pour nous guider vers la sainteté. Les habitudes sont importantes dans notre 
marche chrétienne, en particulier les habitudes qui grandissent en lien avec des vertus comme la 
patience, l’amour, la foi, la bonté, la bienveillance, la douceur. Quand le Saint-Esprit remplit nos cœurs, 
nous devenons sans doute actifs pour Dieu. Mais trop souvent, nous oublions que c’est Dieu qui nous 
sanctifie et qui achèvera cette belle œuvre qu’il a commencée en nous (Ph 1.6).  
 
Parfois, nous sommes tellement occupés à faire toutes sortes de choses pour Dieu que nous oublions 
de passer du temps avec lui dans la prière. Quand nous sommes trop occupés pour prier, nous sommes 
en fait trop occupés pour être chrétiens. Nos connaissances et nos réussites nous ont peut-être rendus 
tellement autonomes et confiants que nous considérons nos aptitudes et nos beaux programmes comme 
allant de soi, et ainsi, nous oublions que sans Christ et le Saint-Esprit, nous ne pouvons rien accomplir. 
L’activisme n’est pas synonyme de sainteté. Il y aura toujours des gens qui pensent qu’ils accomplissent 
de grandes œuvres pour le Seigneur, et qui pourtant ne le suivent pas du tout. « Beaucoup me diront 
en ce jour-là: Seigneur,  Seigneur, n’est-ce pas par ton nom que nous avons parlé en 
prophètes, par ton nom que nous avons chassé des démons, par ton nom que nous avons fait 
beaucoup de miracles ? Alors je leur déclarerai : Je ne vous ai Jamais connus ; Eloignez-vous 
de moi, vous qui faites le mal! » (Mt 7.22, 23.) Il y a une différence entre être appelé par Dieu et 
être poussé à faire quelque chose pour Dieu. Si nous n’avons pas pris le temps d’abord pour entendre 
l’appel de Dieu, nous risquons d’agir de notre propre chef. Mais aucune force, aucune puissance, aucune 
paix, et aucune bénédiction durable ne seront associées notre œuvre si elle ne vient pas d’un appel 
divin. Notre plus grand besoin dans notre sainteté personnelle, c’est le temps de qualité passé avec 
Dieu, à écouter sa voix et à recevoir des forces nouvelles de sa Parole donnée par le Saint-Esprit. C’est 
cela qui donne à ce que nous faisons une crédibilité particulière et une puissance convaincante.  
  
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 



 
VENDREDI 10 février 
 

Pour aller plus loin 
 
Lisez Ellen & White, Les paraboles de Jésus, « Semblable à du levain », p. 75-80.                                                                           
 
Comment parvenir à comprendre la sainteté de Dieu quand notre nature est déchue et corrompue, et 
que la sienne est invariablement sainte ? Sa sainteté le définit comme singulier et séparé de ce monde 
de péché et de mort que nous autres humains connaissons. Pourtant, voilà le plus extraordinaire : Dieu 
nous offre la possibilité de participer à sa sainteté. C’est en partie en cela que consiste une relation 
d’alliance avec lui.  
 
« Parle à toute la communauté des israélites ; tu leur diras : Vous serez saints, car moi, le 
Seigneur, votre Dieu, je suis saint ». (Lv 19.2.) Ou, comme le dit le livre d’Hébreux: « Les jours 
viennent, dit le Seigneur, où je conclurai avec la maison d’Israël et la maison de Juda une 
alliance nouvelle […] Or voici l’alliance que j’établirai avec la maison d’Israël après ces jours-
là, dit le Seigneur : je mettrai mes lois dans leur intelligence, je les inscrirai dans leur cœur ; 
je serai leur Dieu, et ils seront mon peuple. » (He 8.8, 10.) Dans ces textes, nous voyons le lien 
entre sainteté, alliance et loi. On ne peut être saint sans obéir à la loi de Dieu, et nous obéissons à sa 
loi uniquement quand lui, le Saint-Esprit, inscrit sa loi dans notre cœur et dans notre intelligence. Quel 
privilège sacré, que « nous ayons part à sa sainteté » (He 12.10), ce que nous exprimons par une 
obéissance d’amour à sa loi.  
 
À méditer 
 
• En classe, revoyez vos réponses à la question posée à la fin de l’étude de jeudi. Que diriez-
vous à quelqu’un qui vous demandait comment voir les promesses de la victoire sur le péché 
accomplie dans sa vie? 
 
• Que signifie avoir la loi de Dieu inscrite dans notre cœur et dans notre intelligence? 
Pourquoi est-ce diffèrent d’une simple inscription sur des tables de pierre ? 
 
• Quand vous pensez à la sainteté de Dieu, à quoi pensez-vous ? Laissez chacun s’exprimer. 
Que nous révèle Jésus sur la sainteté de Dieu ? 
 
• Quelle est la base de notre sainteté? Comment parvenir à la sainteté ? 
 
• Plus tôt cette semaine, la leçon de mercredi disait : « La loi ne nous sauve pas. Elle ne le 
pourra jamais. La loi n’est jamais un chemin vers le salut. C’est plutôt le chemin des sauvés 
». En quoi ce sentiment nous aide-t-il à comprendre ce que devrait être le rôle de la loi pour 
des chrétiens sanctifiés en qui agit le Saint-Esprit? 
 


